
 

 
 

QUAND ‘ROYAUME DE DIEU’ 

SIGNIFIE MESSIE 

 

Le mot grec pour royaume a le sens de base de « royauté » ou d’« 

autorité royale ». Nous ne devrions pas tant penser au territoire ou à la 

population du royaume, mais à la royauté. Il est « de Dieu » en raison 

de son origine céleste. Il ne s’agit pas de la souveraineté de Dieu sur 

tout. C’est un concept eschatologique, un règne que le Père accorde 

au Fils, qui régnera sur la terre pendant mille ans à son retour. 

L’expression a trois significations, toutes liées à la royauté. Si ces trois 

significations ne sont pas distinguées, l’interprétation correcte de 

l’expression ne sera pas discernée. Au début des Évangiles, 

l’expression est utilisée comme métonymie pour le Roi. Dans les 

paraboles sur le royaume et dans les versets relatifs aux disciples de 

Jésus, le royaume est mieux compris comme la monarchie de Jésus, la 

communauté de croyants qu’il rassemble, dont il a dit : « Je bâtirai 

mon Église et les portes d’Enfer ne prévaudront pas. » La troisième 

signification se rapporte à son règne dans les versets qui se rapportent 

à l’avenir. Environ un tiers des versets sur le Royaume de Dieu sont 

des métonymies pour le Messie, un tiers se rapportent aux disciples en 

tant que monarchie et un tiers se rapportent au règne futur. 

Jésus est né roi des Juifs, le Messie promis, mais il a dû proclamer son 

message en présence d’une direction juive incrédule et de soldats 

romains hostiles. Comme il ne pouvait pas parler ouvertement de son 

identité de Messie ou du plan de Dieu pour l’avenir, il a utilisé 

l’expression « Royaume de Dieu/ciel » pour dissimuler le fait qu’il 

parlait de sa messianité, de la monarchie qu’il recrutait et du règne 

qu’il établirait un jour sur terre. Son message était plein de sens pour 

les Juifs pieux qui attendaient la venue du Messie, mais vague pour 

les autres, et aussi pour nous. 

Dans les 120 versets suivants de la version NIV de la Bible, 

l’expression « Royaume de Dieu/ciel » et d’autres expressions qui 

incluent le mot « royaume » ont été barrées et remplacées en caractères 



 

 
 

gras par le sens que je crois que Jésus voulait faire entendre aux 

fidèles. 

1.  Lorsqu’il proclame le royaume dans un contexte présent, il se 

désigne lui-même par métonymie comme le Messie. 

2.  Lorsqu’il parle du royaume en relation avec ses disciples, il fait 

référence à la monarchie messianique, à la famille royale rachetée 

qui régnera avec lui. 

3.  Lorsqu’il parle du royaume dans un contexte futur, il fait référence 

au futur règne messianique terrestre, tel que le comprenaient et 

l’attendaient les Juifs pieux du premier siècle. 

Cette interprétation évite la conclusion maladroite selon laquelle le 

royaume est à la fois présent et futur, ou qu’il a été inauguré mais ne 

l’est pas encore. Elle se concentre sur la « royauté » et évite 

l’enseignement non biblique selon lequel Jésus gouverne le monde 

maintenant. Elle met l’accent sur la relation que les disciples de Jésus 

entretiennent avec le royaume en tant qu’enfants de Dieu, sans 

embrouiller les choses en déduisant que le Royaume de Dieu équivaut 

à l’Église. 

Cette substitution de la phrase cryptique de Jésus n’est pas suggérée 

comme une traduction, mais comme une reformulation pour faire 

ressortir le sens que Jésus a dû obscurcir en raison de la situation 

politique. Comprendre les versets du Royaume de Dieu de cette 

manière donne lieu à une interprétation précise, harmonieuse et 

éclairante. 

1. Mt 3:2 Repentez-vous, car le royaume des cieux, le Messie, 

est proche. 

 Mt 4:17 À partir de ce moment-là, Jésus commença à prêcher 

: Repentez-vous, car le royaume des cieux, le Messie, est 

proche. 

 Mc 1:15 Le moment est venu, a-t-il déclaré. Le royaume de 

Dieu Messie est proche. Repentez-vous et croyez à la bonne 

nouvelle. 



 

 
 

Une chose est claire. Le royaume n’est pas apparu à cette époque et 

n’est toujours pas apparu. Il n'a jamais été inauguré. Certains disent 

que le royaume s’est approché des hommes en la personne de Jésus. 

Non, Jésus était proche, mais pas son royaume. La métonymie est une 

meilleure solution qui peut être appliquée non seulement à ce verset, 

mais à tous les versets où le mot royaume désigne le Messie. Jésus a 

commencé son ministère en Judée et a prêché aux Juifs qui priaient 

pour la venue du Messie prophétisé. Il était ce Messie, mais il ne 

pouvait pas le proclamer ouvertement, il devait parler en paraboles et 

utiliser des expressions énigmatiques comme royaume de Dieu et Fils 

de l'homme ». Par métonymie, il proclamait aux Juifs que le Messie 

était proche, là, parmi eux. En même temps, il ne voulait pas que les 

incroyants comprennent, c'est pourquoi il parlait de lui-même avec 

ambiguïté. Le royaume de Dieu pouvait être compris comme le Messie 

ou le règne messianique, tandis que ses guérisons, ses exorcismes et 

ses enseignements étaient la preuve de son autorité. 

2.  Mt 4:23 Jésus parcourait la Galilée, enseignant dans leurs 

synagogues, proclamant la bonne nouvelle du royaume 

concernant le Messie et guérissant toute maladie et infirmité 

parmi le peuple. 

 Mt 9:35 Jésus parcourait toutes les villes et tous les villages, 

enseignant dans leurs synagogues, proclamant la bonne 

nouvelle du royaume concernant le Messie et guérissant toute 

maladie et infirmité. 

 Lc 4:43-44 Mais il dit : Je dois aussi annoncer dans les autres 

villes la bonne nouvelle du royaume de Dieu concernant le 

Messie, car c'est pour cela que j'ai été envoyé. »Et il continuait 

à prêcher dans les synagogues de Judée. 

 Lc 8:1 Après cela, Jésus voyagea d’une ville et d’un village à 

l’autre, proclamant la bonne nouvelle du royaume de Dieu 

concernant le Messie. 

 Lc 9:11 Il les accueillit (les foules) et leur parla du royaume 

de Dieu Messie et guérit ceux qui avaient besoin de guérison. 

Les guérisons et les miracles de Jésus ont attiré l'attention des gens. 

Comme l’a dit Nicodème : Rabbi, nous savons que tu es un enseignant 



 

 
 

venu de Dieu. Car personne ne pourrait accomplir les signes que vous 

faites si Dieu n’était avec lui. La nouvelle que le royaume de Dieu était 

proche était une merveilleuse nouvelle pour les Juifs opprimés qui 

espéraient la justification d’Israël et un règne de paix, de justice et de 

prospérité. La nouvelle du royaume signifiait la nouvelle du Messie 

promis. Il ne pourrait y avoir de royaume sans lui. 

3. Mt 6:33 Mais recherchez d'abord son royaume, la royauté 

messianique et sa justice, et toutes ces choses vous seront 

données par surcroît. 

 Lc 12:31 Mais recherchez son royaume, la royauté 

messianique, et ces choses vous seront données aussi. 

Quand Jésus dit aux Juifs de rechercher le royaume de Dieu et sa 

justice, qu’est-ce qui leur disait de rechercher ? Ni l’Église qui 

n’existait pas encore, ni le règne messianique qui n’existait pas encore. 

Comme dans de nombreuses paroles de Jésus, le royaume de Dieu 

représentait le Messie. Jérémie avait prophétisé à propos du Messie en 

disant : Les jours viennent, déclare le Seigneur, où je susciterai pour 

David un germe juste, un roi qui régnera avec sagesse et fera ce qui est 

juste et droit dans le pays. De son temps, Juda sera sauvé et Israël vivra 

en sécurité. C'est le nom par lequel il sera appelé : Le Seigneur est 

notre Juste Sauveur est traduit de l'hébreu : Le Seigneur est notre 

justice (Jr 23 :5-6). Les Juifs connaissaient les prophéties 

messianiques et auraient compris que Jésus leur disait de chercher le 

Messie qui les rendrait justes. 

Jésus disait aux foules de ne pas s'inquiéter pour leur vie.Il y a bien 

plus dans la vie que manger, boire et se vêtir.La réponse à leurs 

problèmes se trouve lorsqu’ils recherchent et croient au Messie qui 

leur donnera le droit de devenir enfants de Dieu et de bénéficier de sa 

provision aimante.Les incroyants s’inquiètent de beaucoup de choses, 

mais ceux qui craignent Dieu devraient chercher avant tout à connaître 

le Messie, le véritable Sauveur du monde. En le trouvant, ils auront 

tout. 

4.  Mt 10:7 Au fur et à mesure, proclamez ce message : Le 

royaume des cieux, le Messie, est proche. 



 

 
 

 Lc 9:2 Et il les envoya proclamer le royaume de Dieu Messie 

et guérir les malades. 

Le message que les disciples de Jésus étaient chargés de proclamer 

était le même message que lui : Le Messie est proche. Par métonymie, 

royaume des cieux représente le roi lui-même, le Messie. Le verbe 

peut indiquer la proximité d'un lieu ou d'une heure, mais comme le 

royaume n'est toujours pas apparu 2000 ans plus tard, le sens devait 

être localisé, désignant Jésus qui exerçait son ministère parmi eux. 

5. Mt 11:12 Depuis l’époque de Jean-Baptiste jusqu’à aujourd’hui, 

le royaume des cieux, le Messie, a été soumis à la violence, et 

des personnes violentes l’ont pillé et l’ont pris par la force. 

 Lc 16:16 La Loi et les Prophètes furent proclamés jusqu'à Jean. 

Depuis ce temps, la bonne nouvelle du royaume de Dieu 

concernant la royauté messianique est prêchée, et tout le monde 

se fraye un chemin pour y entrer est attaqué. 

La loi de Moïse et les prophètes ont défini l'ancienne alliance de Dieu 

avec Israël. Le royaume de Dieu était la nouvelle alliance dont parlait 

Jérémie (Jr 31:31-40). Dieu mettrait sa loi dans leur esprit et l’écrirait 

dans leur cœur. Il pardonnerait leur méchanceté et ne se souviendrait 

plus de leurs péchés. Cela a été établi lorsque Jésus a institué la Cène 

du Seigneur et a dit à ses disciples que la coupe représentait la nouvelle 

alliance dans son sang. 

Les traductions ci-dessus de des gens violents ont fait un raid et tout 

le monde force son chemin pour y entrer sont incompréhensibles. Tout 

le monde n’était pas intéressé par le Messie, et personne ne peut se 

frayer un chemin vers la royauté messianique. Un royaume peut être 

soumis à la violence et aux pillages, mais pas le royaume de Dieu. 

Nous devons continuellement nous rappeler que royaume signifie 

royauté. La seule façon de donner un sens à ce verset est d'interpréter 

ici le royaume de Dieu comme le Messie, et les personnes violentes 

qui l'attaquent comme les dirigeants juifs. La signification de Mt 

11 :12 serait alors : Depuis l’époque de Jean-Baptiste jusqu’au 

moment où Jésus parlait, il avançait avec force et des gens violents 

l’attaquaient. La traduction ISV de Lc 16:16 is : Tous ceux qui y 



 

 
 

entrent sont attaqués. Comparez Jean 6:15 où les gens essaient de 

prendre Jésus de force. 

6. Mt 12:28 Mais si c'est par l'Esprit de Dieu que je chasse les 

démons, alors le royaume de Dieu, le Messie, est venu sur 

vous. 

 Lc 11:20 Mais si je chasse les démons par le doigt de Dieu, 

alors le royaume de Dieu, le Messie, est venu sur vous. 

C'était la réponse de Jésus aux sceptiques de la foule qui l'accusaient 

d'avoir chassé les démons par Belzébul, le prince des démons. Il leur 

dit, bien que dans un langage énigmatique, qu'il était le Messie qui 

était venu vers eux.Un royaume ou une royauté ne vient pas aux gens, 

mais Jésus l'a fait.Il ne parlait pas de l'église.Seule la métonymie donne 

un sens à son propos. 

7. Mt 13:11 Il répondit : Parce que la connaissance des secrets 

du royaume des cieux concernant la royauté messianique vous 

a été donnée, mais pas à eux. 

 Mc 4:11 Il leur dit : Le secret du royaume de Dieu concernant 

la royauté messianique vous a été révélé. Mais pour ceux du 

dehors, tout est dit en paraboles. 

 Lc 8:10 Il dit : La connaissance des secrets du royaume de 

Dieu concernant la royauté messianique vous a été donnée, 

mais à d'autres, je parle en paraboles afin que, bien qu'ils 

voient, ils ne voient pas ; même s’ils entendent, ils peuvent ne 

pas comprendre. 

Dans Matthieu 13, Jésus enseigne aux foules de nombreuses paraboles 

qui se rapportent de différentes manières au Messie. Après avoir 

raconté la parabole du semeur, les disciples demandent pourquoi il 

parle en paraboles. Sa réponse fut que les secrets du royaume de Dieu 

étaient destinés à eux, mais pas aux autres. Ses disciples sont bénis 

parce qu’ils voient, entendent et comprennent que Jésus est le Messie. 

De nombreux prophètes et justes désiraient voir ce qu’ils voyaient et 

entendaient, mais ils ne l’ont ni vu ni entendu. Les secrets concernent 

le Messie, sa monarchie et son règne à venir. 



 

 
 

8. Mt 13:19 Quand quelqu’un entend le message sur la royauté 

messianique et ne le comprend pas, le malin vient et lui 

arrache ce qui a été semé dans son cœur. 

Le message concernant le royaume est le message concernant le 

Messie. La majorité ne répond pas pour diverses raisons, mais une 

partie tombe dans la bonne terre, exprimant la vérité de la parole 

d'Isaïe : Ainsi est ma parole qui sort de ma bouche : elle ne me 

reviendra pas vide, mais elle accomplira ce que je désire. et accomplis 

le but pour lequel je l’ai envoyé (Es 55:11). 

9. Mt 13:24 Jésus leur dit une autre parabole : Le royaume des 

cieux, le Messie est semblable à un homme qui a semé du 

bon grain dans son champ. 

Le semeur est le Messie. Par la prédication de l’Évangile dans le 

monde entier, le Messie et ses serviteurs appellent des gens de toutes 

les nations, et après la résurrection (récolte) à la fin des temps, ils 

brilleront comme le soleil dans la monarchie messianique. 

10. Mt 13:33 Il leur raconta encore une autre parabole : Le 

royaume des cieux, la royauté messianique est comme du 

levain qu’une femme prenait et mélangeait dans soixante 

livres de farine jusqu’à ce qu’il agisse sur toute la pâte. 

 Lc 13:20-21 Il demanda encore : À quoi comparerai-je le 

royaume de Dieu, la royauté messianique ? C'est comme du 

levain qu'une femme prenait et mélangeait à environ soixante 

livres de farine jusqu'à ce qu'elle agisse sur toute la pâte. 

Cette fois, le Messie est comparé à une femme qui mélange du levain 

dans trois mesures de farine jusqu'à ce qu'elle imprègne le tout. Le 

levain est la bonne nouvelle du royaume. Jésus a dit que l’Évangile du 

royaume serait proclamé dans le monde entier comme témoignage à 

toutes les nations, et qu’alors viendrait la fin (Mt 24:14). 

11. Mt 13:44 Le royaume des cieux La royauté messianique est 

comme un trésor caché dans un champ. Lorsqu'un homme le 

trouvait, il le cachait de nouveau, puis, dans sa joie, il allait 

vendre tout ce qu'il possédait et achetait ce champ. 



 

 
 

Le trésor est la royauté messianique. Lorsque les gens le découvrent, 

qu’il soit décrit comme le salut, la vie éternelle ou la royauté 

messianique, ils réalisent que c’est quelque chose d’inestimable et sont 

prêts à abandonner tout ce qu’ils ont pour l’obtenir. 

12. Mt 13:45-46 Encore une fois, la royauté messianique du 

royaume des cieux est comme un Mchand à la recherche de 

perles fines. Lorsqu'il en trouva un de grande valeur, il s'en 

alla, vendit tout ce qu'il possédait et l'acheta. 

Ceci est similaire à la parabole précédente. Les deux hommes 

cherchent avant de trouver, et ils abandonnent tout pour l'obtenir. Ils 

abandonnent tout pour l'amour du Messie ; c'est la perle de grand prix. 

13. Mt 13:47 Une fois de plus, la royauté messianique du royaume 

des cieux est comme un filet jeté dans le lac et attrapant toutes 

sortes de poissons. 

Le lac est le monde, le net la bonne nouvelle du Messie. Lorsque le 

filet sera rempli de poissons de toutes sortes, le jugement aura lieu à la 

fin des temps, au retour du Messie. Les anges viennent rassembler les 

justes et jettent les méchants en enfer. 

 

14. Mt 13:52 Il leur dit : C'est pourquoi tout enseignant de la loi 

qui est devenu disciple dans le royaume des cieux et qui a été 

disciple du Messie est comme un propriétaire de maison qui 

fait sortir de son trésor des trésors nouveaux aussi bien que des 

trésors anciens. 

Les enseignants de la loi qui deviennent disciples dans le royaume des 

cieux sont des enseignants qui sont formés par le Messie. Ils ont les 

enseignements de l'ancienne alliance et acquièrent de nouvelles 

connaissances sur la parole de Dieu auprès du maître enseignant de la 

nouvelle alliance. 

 

15. Mt 16:28 En vérité, je vous le dis, certains de ceux qui sont 

ici ne mourront pas avant d'avoir vu le Fils de l'homme venir 

dans son royaume comme roi. 



 

 
 

Ce passage est une énigme pour la plupart des lecteurs. Les disciples 

sont morts et où est le royaume qu’ils verraient venir ? Dans le verset 

précédent, Jésus parle du Messie venant avec ses anges dans la gloire 

de son Père. Ici, il promet à certains d’entre eux une manifestation de 

son pouvoir royal en tant que Messie glorifié avant leur mort. 

 Mc 9:1Et il leur dit : En vérité, je vous le dis, certains de ceux 

qui sont ici ne mourront pas avant d'avoir vu que le royaume 

de Dieu, le Messie, est venu avec puissance. 

 Lc 9:27 En vérité, je vous le dis, certains de ceux qui sont ici 

ne mourront pas avant d'avoir vu le royaume de Dieu le Messie 

comme roi. 

Vous ne pouvez pas voir un royaume venir. Ce que les disciples 

verraient, c’est le Messie venant dans sa gloire majestueuse, comme 

Mt le précise clairement.Mt parle de la venue du Fils de l'homme, 

tandis que Mc et Lc parlent de la venue du royaume de Dieu, ce qui 

conforte ma conviction que Jésus a utilisé le royaume de Dieu comme 

métonyme pour lui-même en tant que Messie. Pierre a confirmé que 

Jésus parlait de la transfiguration, un événement survenu une semaine 

plus tard. Il a dit qu'ils (Pierre, Jacques et Jean) étaient des témoins 

oculaires de sa majesté lorsque Jésus a reçu l'honneur et la gloire de 

Dieu, lorsqu'il a dit : Celui-ci est mon Fils que j'aime, en lui je prends 

mon plaisir. Ils entendirent la voix qui venait du ciel lorsqu'ils étaient 

avec lui sur la montagne sacrée (2 P 1:16-18). 

16. Mt 18:23 (-35) Par conséquent, le royaume des cieux le 

Messie est comme un roi qui voulait régler ses comptes avec 

ses serviteurs. 

La parabole répond à la question de Pierre sur la fréquence à laquelle 

il doit pardonner à son frère. Frère déduit quelqu'un avec un lien étroit, 

comme un compagnon croyant. La parabole parle d'un roi et de ses 

serviteurs. Bien que le mot utilisé pour désigner les serviteurs soit 

littéralement esclaves, il fait référence aux fonctionnaires du roi, à sa 

monarchie, qui doivent se considérer comme des frères. Les esclaves 

ordinaires ne devraient pas une telle somme d’argent au roi. Comme 

la parabole est comparée au royaume des cieux, nous devons 

interpréter le roi comme le Messie et ses serviteurs comme ses 



 

 
 

disciples, qui seront également ses fonctionnaires dans sa monarchie. 

Dieu leur a montré un tel amour en leur pardonnant tous leurs péchés, 

qu'ils doivent se répondre de la même manière les uns envers les 

autres. 

17. Mt 19:12 Car il y a des eunuques qui sont nés ainsi, et il y a 

des eunuques qui ont été rendus eunuques par d’autres – et il 

y a ceux qui choisissent de vivre comme des eunuques à cause 

du royaume des cieux, le Messie. Celui qui peut l’accepter 

devrait l’accepter. 

Lorsqu’un chrétien choisit de vivre une vie célibataire, il le fait pour 

l’amour de Jésus plutôt que pour le royaume. L'Église n'est pas le 

royaume. Jésus ne dit pas que les gens deviennent célibataires pour le 

bien de l’Église, même si l’Église peut en bénéficier. Il parlait à des 

Juifs qui ne connaissaient rien à l'Église. 

18. Mt 20:1 Car le Royaume des cieux, le Messie est comme un 

propriétaire foncier qui sortait de bon matin pour embaucher 

des ouvriers pour sa vigne. 

Le propriétaire foncier est le Messie, car la parabole nous enseigne 

quelque chose sur le royaume de Dieu. Cela a à voir avec sa générosité, 

sa grâce qui transcende les idées humaines sur l'équité. Personne ne 

recevra moins que ce qu’il mérite, et personne ne devrait donc 

mépriser la générosité manifestée envers ceux qui sont sauvés alors 

qu’ils ne semblent pas faire grand-chose ; tous sont sauvés par grâce. 

Au tribunal du Christ, chacun recevra ce qui est dû pour les choses 

faites dans le corps, qu'elles soient bonnes ou mauvaises (2 

Corinthiens 5 :10), mais cette parabole n'a pas à voir avec les 

récompenses pour un service fidèle ; il s’agit du statut que chacun 

reçoit lorsqu’il est enregistré. En tant qu'enfants de Dieu, ils hériteront 

tous du royaume. 

19. Mc 15:43Joseph d'Arimathie, un membre éminent du Concile, 

qui attendait lui-même le royaume de Dieu Messie, se rendit 

hardiment chez Pilate et demanda le corps de Jésus. 

 Lc 23:50-51 Or il y avait un homme nommé Joseph, membre 

du Conseil, un homme bon et droit, qui n'avait pas consenti à 

leur décision et à leur action. Il venait de la ville judéenne 



 

 
 

d’Arimathie et attendait lui-même le royaume de Dieu le 

Messie. 

Ces paroles sont prononcées par les auteurs des Évangiles et non par 

Jésus, mais elles expriment pourtant la même métonymie qui était sans 

doute courante chez les Juifs. De nombreux Juifs fidèles, comme 

Joseph d’Arimathie, attendaient que le Messie vienne régner comme 

roi. 

 

20. Lc 9:60 Et Jésus lui dit : Que les morts enterrent leurs propres 

morts, mais toi, va proclamer le royaume de Dieu, le Messie. 

» 

Que ceux qui sont spirituellement morts enterrent les leurs. Les 

chrétiens sont les serviteurs de Dieu et leur responsabilité première est 

envers leur Seigneur. Le demandeur voulait d’abord enterrer son père, 

ce qui signifiait probablement qu’il ne se sentait pas libre de suivre 

Jésus tant que son père était encore en vie. Jésus savait que s’il ne 

répondait pas sur-le-champ, l’occasion disparaîtrait. 

21. Lc 10:9, 11 Guérissez les malades qui s’y trouvent et dites-

leur : Le royaume de Dieu Messie s’est approché de vous. … 

Même la poussière de ta ville, nous l'essuyons de nos pieds en 

guise d'avertissement. Mais sachez-le bien : le royaume de 

Dieu, le Messie, est proche. 

Jésus envoya ses disciples là où il devait venir, afin qu'ils avertissent 

les gens que le Messie était là. La guérison des malades était une 

activité messianique qui donnait du crédit à leur proclamation. C'était 

le Messie qui était proche, et non son royaume. 

22. Lc 17:20-21 Un jour, les pharisiens lui demandant quand 

viendrait le royaume de Dieu Messie, Jésus répondit : 

L'avènement du royaume de Dieu Messie n'est pas quelque 

chose qui peut être observé, et les gens ne diront pas non plus 

: Le voici ou Le voilà, car le royaume de Dieu Messie est au 

milieu de vous. 

L'ancienne version NIV disait, le royaume de Dieu est en vous, ce qui 

encourageait le malentendu selon lequel le royaume de Dieu peut être 



 

 
 

dans quelqu'un ou dans son cœur. À moins que le royaume de Dieu ne 

soit une métonymie pour le Messie, ce verset n’a aucun sens. Il disait 

que le Messie était déjà parmi eux. Un royaume ne peut pas être dans 

une personne. Aucune Écriture n’enseigne cela, surtout dans ce 

contexte où Jésus s’adresse aux pharisiens. Comme il était au milieu 

d’eux, on ne pouvait plus observer sa venue. Ils ne devraient pas 

chercher des signes de sa venue, comme on le verra à son retour. 

Certains aiment interpréter le royaume de Dieu comme le règne de 

Dieu dans la vie d'une personne. Aucune Écriture ne l’enseigne. Des 

versets mal compris comme celui-ci ont amené de nombreux biblistes 

à enseigner que le royaume de Dieu a été inauguré. Jésus revient pour 

régner, mais son règne n'a pas commencé. Si c’est le cas, où est son 

trône ? Où sont la justice et la paix qui caractériseront son règne ? À 

l'exception des personnes dans les Évangiles qui ont reconnu Jésus 

comme le Messie et donc le prochain roi des Juifs, Jésus n'est appelé 

roi qu'à son retour (Ap 17 :14, 19:6). 

23. Lc 18:29-30 En vérité, je vous le dis, leur dit Jésus, quiconque 

aura quitté son foyer, ou sa femme, ou ses frères, ou ses sœurs, 

ou ses parents ou ses enfants, à cause du royaume de Dieu le 

Messie, ne manquera pas de recevoir plusieurs fois autant dans 

ce siècle, et dans le siècle à venir, la vie éternelle. 

Les passages parallèles Mt 19:29 et Mc 10:29 contiennent pour moi au 

lieu de pour l'amour du royaume de Dieu, ce qui soutient l'argument 

en faveur de la métonymie. Jésus est la raison pour laquelle les gens 

font de tels sacrifices et le servir de cette manière sacrificielle fait 

progresser l’Évangile. Les serviteurs fidèles sont récompensés ici au 

cours de cette vie, et ils le seront de nouveau dans les temps à venir, 

lorsqu’ils dirigeront les nations avec le Messie. C'est la vie éternelle. 

24. Jn 18:36 Jésus a dit : La royauté de mon royaume n'est pas de 

ce monde. Si tel était le cas, mes serviteurs se battraient pour 

empêcher mon arrestation par les dirigeants juifs. Mais 

maintenant, la royauté de mon royaume vient d’un autre 

endroit. 

Ce n’est pas un verset sur le royaume de Dieu, mais Jésus parle de sa 

royauté, ce qui revient au même, car sa royauté vient de Dieu. En 



 

 
 

disant que sa royauté n'était pas de ce monde, il ne nie pas qu'il avait 

l'autorité royale, mais il évite la question de Pilate quant à savoir s'il 

était roi. Sa royauté vient d’un autre endroit, le ciel, donc Pilate ne 

devrait pas s’en soucier.  

25. Ac 1:6 Alors ils se rassemblèrent autour de lui et lui 

demandèrent : Seigneur, vas-tu en ce moment restaurer la 

royauté sur Israël ? 

Après avoir vu Jésus ressuscité et reçu la promesse du Saint-Esprit, les 

disciples ont demandé à Jésus s'il allait maintenant restaurer le 

royaume d'Israël (Jr 29:10-14, Os 3:4-5). Après des années 

d’enseignement auprès de Jésus, ils croyaient toujours que Dieu avait 

un avenir pour Israël. La réponse de Jésus impliquait que cela allait 

arriver, mais ce n'était pas à eux de connaître le moment que le Père 

avait fixé pour cette occasion. Leur travail consistait à être des témoins 

de Jésus à Jérusalem, en Judée, en Samarie et jusqu’aux extrémités de 

la terre. Paul enseignera plus tard qu’Israël avait connu un 

endurcissement en partie jusqu’à ce que le nombre total des Gentils 

soit entré, et de cette manière tout Israël sera sauvé (Rm 11:25-26). 

Ce dernier verset n'appartient pas aux versets du royaume de Dieu car 

le royaume auquel il fait référence n'est pas le royaume messianique. 

Israël était autrefois un royaume et les disciples demandent si le 

royaume serait restauré à ce moment-là. 

 
 

 


